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INTRODUCTION 
 
The process of European integration has brought about an expansion of legislative and executive 
power, both at a national and international level. Furthermore, new pressure groups have grown up.  

The political changes in some parts of Europe have demonstrated once more that a genuine separation 
of powers is indispensable for the proper functioning of any state that respects the rule of law. The 
principle of the separation of powers must form a vital part of the policy of European integration - all 
the more so because the member states look upon themselves as democracies.  

The independence of the judiciary is one of the foundations of the rule of law.  

In consequence, it is necessary to buttress the independence of the judiciary so as to ensure that the 
rights of the individual are protected against attack by the State or by other pressure groups.  

In order to achieve this end, the Judges of the different European countries must work together to 
demonstrate their solidarity in pursuing their common interests. #  

From this point of view, the "Basic principles on the Independence of the Judiciary" spelt out by the United 
Nations are no more than the most basic framework.  

Taking the United Nations Charter as a starting point, it is necessary to embody certain common 
principles in a "Judges' Charter in Europe".  

Although differences exist between one State and another as a result of differing legal traditions and 
practices, the European Association of Judges hereby vows to uphold the following fundamental 
principles:  
 
Article l.  
The independence of every Judge is unassailable. All national and international authorities must 
guarantee that independence.  
 
Article 2.  
The Judge is only accountable to the law. He pays no heed to political parties or pressure groups. He 
performs his professional duties free from outside influence and without undue delay 
 
Article 3 
Not only must the Judge be impartial, he must be seen by all to be impartial. 
 
Article 4 
The selection of Judges must be based exclusively on objective criteria designed to ensure professional 
competence. Selection must be performed by an independent body which represents the Judges. No 
outside influence and, in particular, no political influence, must play any part in the appointment of 
Judges. 
 
Article 5.  
Judicial promotion, decided by the above-mentioned independent body, must equally depend upon the 
same principles of objectivity, professional ability and independence. 
 



Article 6.  
The administration of the judiciary must be carried out by a body which is representative of the Judges 
and independent of any other authority.  
 
Article 7.  
The other organs of the state have an obligation to give the judiciary all necessary means to perform 
their function, including adequate manpower and facilities. The judiciary must participate in decisions 
taken in relation to these matters. 
 
Article 8.  
Judicial salaries must be adequate, to ensure that the Judge has true economic independence and must 
not be cut at any stage of a Judge's service. 
 
Article 9 
Disciplinary sanctions for judicial misconduct must be entrusted to a body made up of members of the 
judiciary in accordance with fixed procedural rules. 
 
Article 10.  
No Judge shall be directly liable to a civil suit in respect of the performance of his professional duties.  
 
Article 11.  
The Judge, after leaving his office, shall have the opportunity to practice another legal profession.  
 
Article 12.  
The Judges’ Charter must be expressly embodied in legislation.  
 
Article 13.  
The above mentioned principles shall apply to the members of the public prosecution according to 
their specific position in the national Judiciary.  
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PREAMBULE 
 
Le processus d’intégration européenne a conduit à l’expansion des pouvoirs législatifs et exécutifs, non 
seulement au niveau national mais aussi international. En outre de nouveaux centres de pouvoirs sont 
apparus.  

Les changements politiques récents en Europe ont démontré une fois encore qu’une réelle séparation 
des pouvoirs est indispensable au bon fonctionnement de tout Etat de droit. Ce principe doit être 
appliqué à l’intégration européenne, en particulier parce que les Etats y participant se considèrent 
comme des démocraties. 

Une partie essentielle d’un Etat de droit est  l’indépendance de son pouvoir judiciaire. 

En conséquence, il est nécessaire de consolider le pouvoir judiciaire comme garantie de protection des 
droits des citoyens contre les atteintes de l’Etat et des autres groupes de pression. 

Pour atteindre ce but, les juges des différents pays européens doivent collaborer et démontrer de cette 
façon leur solidarité dans la poursuite des intérêts communs.  

Dans cette optique « les principes fondamentaux relatifs à l'indépendance de la magistrature » élaborés par les 
Nations Unies doivent être considérés comme constituant un acquis minimum qu'il n’est pas possible 
de réduire.  

Partant de cette constatation, il est nécessaire d’arrêter des principes communs d'un « Statut du Juge en 
Europe ». Bien que des différences existent entre les Etats, fondées sur des traditions et des ordres 
juridiques divers, l'Association Européenne des Magistrats déclare retenir les principes fondamentaux 
suivants :  
 
Article 1.  
L’indépendance du juge est indivisible. Toutes les institutions et autorités, nationales et internationales, 
doivent respecter, protéger et défendre cette indépendance.  
 
Article 2.  
Le juge ne doit être soumis qu'à la loi. Il ne doit être influencé ni par les partis politiques ni par des 
groupes de pression. Le juge doit remplir ses obligations professionnelles avec réserve et dans un délai 
raisonnable.  
 
Article 3.  
Le juge doit être impartial et apparaître impartial.  
 
Article 4.  
Le recrutement des juges doit être fondé seulement sur des critères objectifs garantissant les capacités 
professionnelles et effectué par un organe indépendant et représentatif des juges. D'autres influences, 
en particulier celles des intérêts des partis politiques, doivent être exclues.  
 
Article 5.  
L'organe indépendant doit appliquer pour la carrière du juge les mêmes principes que pour son 
recrutement.  



 
Article 6.  
La gestion du corps judiciaire doit être attribuée à un organe indépendant des groups de pouvoir et 
effectivement représentatif des juges.  
 
Article 7.  
C'est le devoir des autres pouvoirs de l'Etat de donner au pouvoir judiciaire les moyens nécessaires à 
son action, particulièrement en effectif et des moyens d'équipement suffisants. Le pouvoir judiciaire 
devra avoir la possibilité de participer aux décisions prises en cette matière.  
 
Article 8. 
La rémunération des juges doit être suffisante pour leur assurer une réelle indépendance économique. 
Elle ne doit pas pouvoir être réduite pendant la durée de l'activité du juge.  
 
Article 9.  
Les sanctions disciplinaires à l'encontre des juges ne peuvent être prises que par un organe composé de 
membres issus du pouvoir judiciaire, en observant strictement des règles de procédure prédéterminées.  
 
Article 10.  
Une action directe en responsabilité contre un juge à propos de son activité professionnelle est exclue.  
 
Article 11.  
Le juge, après avoir cessé ses fonctions, doit avoir la possibilité d'exercer une autre profession juridique.  
 
Article 12.  
Le statut des juges doit faire l'objet d'une loi spécifique.  
 
Article 13.  
Les principes ci-dessus sont applicables aux magistrats membres du Ministère Public, eu égard à leur 
fonction particulière dans leur Etat respectif.  


